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Cher(e)s membres et participant(e)s, 

En 2020, la nécessité d’organiser les travaux par zoom s’est imposée afin de soutenir le désir et les 

possibilités d’étudier la psychanalyse. Orientation donnée par l’Ecole et qui a été résolument suivie à 

la Réunion grâce à la mobilisation de la Déléguée régionale en fonction, Fatiha Belghomari, de son 

bureau et des membres. Les événements de l’ECF ont particulièrement vectorisés nos travaux, 

notamment la préparation des J 50 en novembre 2020 sur le thème « Attentat sexuel » puis de la 

journée de l’Institut de l’enfant qui aura lieu très prochainement, le 13 Mars 2021, sur le thème de 

« La sexuation des enfants ». 

Plusieurs collègues à la Réunion, membres et participants, témoignent depuis longtemps de leur 

transfert de travail à l’Ecole, les journées de novembre nous amenant à nous déplacer de plus en plus 

nombreux à Paris pour y participer et y présenter des cas cliniques.  

Paradoxalement, alors que les déplacements s’avèrent compliqués voire impossibles, la présence de 

l’Ecole s’est trouvée encore renforcé à la Réunion, du fait de cette possibilité nouvelle ouverte par la 

visio-diffusion de participer plus régulièrement à ses travaux. Ainsi, nous sommes nombreux à avoir 

pu assister à la journée Question d’Ecole du 23 janvier 2021 sur le thème du Fake, et à s’être inscrits 

à des enseignements mensuels ! 

Cette année 2021 est marquée par plusieurs permutations dans notre délégation, un nouveau bureau 

et des activités qui se réinventent. Je remercie ici chacun.e.s des collègues mobilisés pour leur 

engagement à faire vivre l’étude de la psychanalyse et son discours à la Réunion. 

Resserrer toujours plus le lien à l’Ecole, susciter le travail sur l’étude de la psychanalyse dans 

l’enseignement de Lacan, diffuser la psychanalyse, voilà le cap qui nous oriente. 

S’il est crucial d’interroger les conséquences cliniques des nouvelles configurations sociales que nous 

rencontrons, il s’agit de toujours revenir aux textes, aux concepts lacaniens qui nous donnent des 

boussoles pour lire, à la fois la clinique au un par un, et les effets du malaise dans la civilisation 

contemporaine.  

Lors de la rentrée de l’ACF et celle des cartels, l’enthousiasme à participer aux activités de l’année, le 

désir de travailler en cartel se sont vivement manifestés. Par ailleurs le sérieux dans la mise au travail 

a pu s’éprouver dès cette rentrée, avec de premières élaborations sur le thème « vouloir ou désirer ? », 

et une séquence de l’atelier clinique sur un cas de Jacques Borie intitulé « Bricoler pour vivre », issu de 

l’ouvrage « Le psychotique et le psychanalyste (éditions Michèle 2015, p 95). 

Parions que cela donnera le ton pour la suite de nos travaux, quel que soit l’évolution de la situation 

sanitaire. 

En ce mois de février, c’est le démarrage de nos activités régionales : 

Deux activités mensuelles se déploieront cette année : le séminaire d’introduction à la psychanalyse 

qui axe le travail sur « La psychanalyse, à quoi ça tient ? », et l’atelier d’écriture théorique et clinque 

qui accueille de nouveaux participants. 

La séquence du samedi matin aura lieu tous les 2 mois, avec l’atelier de lecture et l’atelier clinique, qui 

ont choisi de s’orienter sur des thèmes nationaux. Les 3 premières séquences, en février, avril et juin, 



seront vectorisées par le thème du 6° congrès Européen de psychanalyse PIPOL 10 (3-4 juillet 

2021) : « Vouloir un enfant ? Désir de famille et clinique des filiations ». 

A noter aussi le lancement de l’atelier Latulu (conversation autour de livres et revues de notre champ), 

et des inter cartels en perspective. 

Des journées d’études avec des invités de l’ECF sont envisagées à partir du mois de juin. 

Sans oublier les divers groupes du champ freudien qui poursuivent leurs travaux : le groupe 

« Constellations » du CERADA, le laboratoire CIEN « Détak la langue », la création d’un nouveau 

laboratoire CIEN « Protection de l’enfance : mots pour maux », et Case Marmaillons, institution de la 

FIPA. 

Et sans doute encore d’autres projets et surprises à venir ! 

Faisons donc le pari du désir ! Choisir le désir afin de pouvoir accueillir la singularité propre à chacun, 

par rapport à laquelle « il n’y a pas de tous en l’occasion, mais des épars désassortis » (Jacques Lacan, 

préface à l’édition anglaise du séminaire XI, Autres écrits, p573). 

Le site et la newsletter se modernisent, vous y lirez très prochainement, 3 élaborations provoquées 

sur le thème « vouloir ou désirer ? », par Marie-Pierre Audouy, Sophie Cesano et Michèle Chalmin, et 

un commentaire du cas « bricoler pour vivre » de Jacques Borie, par Cécile Chignac-Richard. 
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